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M. le Prcsident tout déconeerté et la fi- CONSEIL DE VILLE'.
- gzr. lun, comne le bras: ns. ainis, en

lu te.ra esX. : ýavOis.nôU''. 'es ",via .zs.uhn:eî'WMi;

e chîstes sL dispersen, ~ lprennen Lavoie é HatL
-leurs mjanbes et se savvent.. a mason

meto reLue-ueettre a pluieurs toyensencnëtsd nr chp e belle
C n l l' i de la Baisse Villi ese plaTguantd tatmme toujours là ic. emogne un 'de'la, u ,deM.O GIrlcopauvre dible <u n'est pas coupable et ent les rliquatsd.ïs ár'mi 'C'ëit

deux des hommes le conduisent tandis "qu'il un nias de itrcures de buen déenn
.chî 'nate phIii losopIliqqieuent ' ' tot ifa,

" L'on me prend, t'on me m e sionsphèrende la partie t aru de.
De. prisoniien prisons CitéUon'me chare de c-hines ' tñiä ~ ~ ~, saoralsrasn chevin .P. Legaré dit.

PIERRE LABEDAINE Qu'ilplaise a sa Cochonne mes
sieursen lisant la Chronscle.je yoqu'un

nonbrede. contribuables se plaignent d eco niN z'o: ï oiERIti UNE PCE D'aL 3 s
la mauvaise qualité .de P'eau...,. Les uns

NEE .prétendent que AqueC ne leur fournît
etolN !'un liquide rianisebond et malsain.' Ils af- '

Baptiste es bg de reprenre ses firment que l'eau e:, saturée de la ohaire
anciennes occupations dècorrposée et. putride ~de' larace 'felin e

Les élections générales approchent. Dautre disent qu'elle a' un got huile.ux
M. Giga. voit surgir une -forte .oppo. des plus- dêagréables. il mesemble que

etion à sa candidature. M..Vanden le- sureintendant de l'Aqgieduc devrait
Plouf brigue les suffiàges du. comté contre ses habitudes, y tremnperles lèvres
avec . l'a ppuii du 'gonrvernement, du et obvier à la difficulté.
Gran'-tTronc, et;. d'une barrique de Le maire, yavez-vousgoûté
Whiskey. P. Légare. INon, votre lonneur, .I'ail

Pers.nnst -ne doutè du succès du nou- n'entre pas idans mon rugime-.
e'uau'c indidat. Kirwin. C'est comme moi.

Ba'ptiste P.cot com me les autr Linfret Dits à vos constituants de
Il frèquente les Coinités dle M Van- formulerlenr plainte par écrit.

d 'Pouf ' Lavoie. Eest ça.
Le maire,, mess eurs:le choiera apyro

Soyons prêts à le Tecevoir. eton s
n nous en garde.contre les platitudes qui.

pourraient nous faire contracter la terrible
P maladie. Les MM. de la facu.lté disent

l e. le ml n'eist pias cfcontaigeux Tenez
pour votre edificarjoui v ici ds moyens
p ji'éservatifs centru le fléau..

.d. Ni lezjarnais lé Gouricr du Ca-
nada, la lectures de.ses articles est un so-
porifiques.des plus funestes..:...

2o, .'.Nevous promenez jamais sur une
rue ou vous pourrez rencuntrer:un' eréan-

/ eier.
So. Abonnei-vous :a mon jurnal.

12 4o. Lisez âttentenent la-Scîe et sous-'
41 <'crivez peur G rm.oîs,

P-

Et . io p er des ,dI scours qui àtten-
(drissent les .co'itélecoraux sle plus in-

"" dreis. '

÷ Le père Pact'v'osixt ïis fpoùr;lecan-
di'd t iinistériel àriàcà de ataagêmes

Baptiste vote au nom d'un' h nîme'qui
t: froi'di 'danon'cecnéil.deis plus
six i 1

Lec'dsin gqrma'ni é Binité"fajt
pousser sIïl tête d'- d übrd bos

u inititstd a nsme." £ô,inuer.)

I 5o ne ~'ot:~ lais'e'z naî~ nnnro~her de 'tron t

nous' n'avons'pu gious Ia procurer E.'ln
voyezde nouveau;et, nous- vous ass urons
que pare flle chse' narrivera ;pls.à lýa'vg.,

Nous publierons au' proàhaina-,nunïéro
une correspondance uie iois a.yons: recu
dttawa nos elerc ieme'nts à l'.auteur

Lacirculation de notre dernierrndméro
a éte de huit 'mille quatre cents,. q'est à
dire. rmilie neufcents.de plus;que acir.u-
laion de l'Uieon; Nat-ionalce, quinnous
a donné, une. Técette excellente*., Notre
éditeur, à la-vue detant d'a'rgent..n.avai:
des,éblouissements, et la igure'de no-
tre: caricaturiste, qui t d'ordinairç. in-
possible. tralissait. ses émotiona~ interi..
éures. Que va-ton faire de ceut argent*de-
manda l'Editeur 3 :Payons un snaquec à
I.a hierre et à la sardine, lui avons nous
répondu.

-. &r ce, n.os ipriueu rs recoivent? lor-
dre d'ilr. chercher de la biere et la; sar-
di.n en ques.t ion..

Un quart: dheure apres, Ion déposa à
no.re bure.u 'n quart de biere sur le-
quel on lisait Tourangeau, Loyd Ce.t cie
etplusieur .boítes de sardines Nous ai-
lions donC gouter. cette bierre qui st de-
yeune die mode.a Quélbec ets qui fait _le
délices de.:xpomprteursi Inutile dedire
que cette bier'recoula'à fsce qui nous
permit.. de êon2tate.r-a supraoraîé sur
celle des autres.: brasseris de cette ville,
V oir même. de::M\fntrCa

Nous conseilfon.q a nos lecteurs de dé-
gusterqdeques bouteillesde cete hierre
pour voir si ýnous somrnes dcbons con,
naisseurs. '.Notre ami M. que nous a-
vions-minvitéà ce snaque.et qui est ama-
teur dece iquide ne pou vais' en.désal-
térer'eton l'en'tendait à taot moment. s'é-
crie, encore une .rasade de "cette bonne
bierre.' Si bien:qu'un quartd'heure après*
il avait .disparu. .. :a:

Le drôle :riflâit sous la tablëm;'
'Notre prote avaitIa figure epanouie et

il chancelait sur ces courtesjambesi
Enfintinous.ous sprams :cris de

vive 'a..bierre de Tourangeau, Loyd et

"Notre .rdacteur 'ew'<c hef, fut irois jours
sou l'inflienîce du delériuni reme-ns-

pres de Langevi ocat AU PUBLIC CANADIE'N
6o.. Nealuiniezipas 'votre pipe pr.es du - . - . '

canon deP ,Bédard ANNONCE GRATIS.

Ne suiîvz.pal e'eoir.le bonhomm e . Clhs .Hough a 'honneui d'informer
ChateniuvertVlôbu "EUa portè St. Jean ses ais et le ':publ::en-: général qu'il
LCai'1o ' ereuï.i" vient de:à'elever"de''humb:le position de

8-rèdejl'ai béilàinè du bonhomme charretier.a celle delfibricaht de"voiturez,
'Dér'uss~lle; le ne.ú de Ley i oà les mairis et :qu ilfait mainteinit ses affaires: dans
de DPehis PcïI'etfir lé 'chapean 'd'O, la rue St. tiraulesous la surveillance de
Brien, 'l. 1aca', cs i de Langevin, o la son5llutre.eidrei. Ed. Gii gras capi-
barbe d':viturel la moustache de q1 -t;tinega qui aâ fait cadeau, tout'erniè-.
'fiin lE1i sjVqail c1' les babines" de eh reinon ie i dea joliWsomme;d$4 000
chon oïM'oeil de Beaumont le Pho'ho JMÆough ose cspdrer que les choses
graphi qu' d iontbienattendu e songendre, M. Ed.

Avec ces conseile, messieurs vôtps pou inras'.-a déjk'faîi'de' ui:miignifiques
've'faelèêiieni ôoî Ÿrèbétir ntre 'le affres dans etteligne quelsont associé,

teribl' niladiè'-'.Cce 1 *.'Dupù sot retiré r"ntier.
j'én 'dis "c'ést pon otr'ièn. 13ravoBiribî.)

1a vii "ajý1ir nA
AUX- CORRFSONDANTS.' .1 .S

cAçur-'Âa<Nou4 ou ralplon '~'ôr erLestribulations de L Mauw.de Soif.M. eurideSo omm bien d'au-'lu votre correepondance, mais elle né M. Meurt S
peut rentrer dans nos colonnes. 'Détour tres, est un homme a a recherche de son

pée par nous nn s onis. qPelles main ?P ,.nheur, sannro s'mquiéter .cs


